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Nitsavim, (98) 

ם בִים אַתֶּ כֶּם הַיּוֹם נִצָּ נֵי כֻּלְּ  )כט. ט( כֶּםוקאֱלֹ יְּה' לִפְּ
« Vous voici tous debout, aujourd’hui, devant 
Hachem, votre D. » (29,9) 
Le Midrach Tanhouma (Nitsavim 1) nous enseigne 
la puissance d’une communauté unie : Il est écrit : 
‘D. sera pour toi (Israël) une lumière permanente 
(Yéchayahou 60,19) Quand? Lorsque vous 
formerez un assemblé uni. Un assemblage de 
roseaux, un homme ne parvient pas à briser 
l’ensemble, alors que chaque roseau pris 
séparément même un jeune enfant peut le briser. 
De même, il se trouve qu’Israël ne peut pas être 
délivré tant qu’il ne forme pas un ensemble uni. 
Lorsqu’ils sont unis, ils bénéficient de la présence 
divine. Ainsi, un individu, même de très haut 
niveau, est comparé à un seul roseau qu’il est facile 
à briser, même par un enfant. Par contre, lorsque 
tous les individus s’unissent pour former un 
groupe, alors aucune force dans ce monde ne peut 
briser cette communauté, tant il est puissant, car la 
présence divine y règne alors. De plus, le mérite de 
la communauté permet de bénéficier 
individuellement de la guéoula et de la présence 
divine, alors que de façon isolée nous n’en 
sommes pas forcément dignes. 
 
 Rabbi Hana dit au nom de Rabbi Chimon Hassida: 
Tout jeûne auxquels ne participent pas des 
pécheurs d’Israël n’est pas un véritable jeûne, car 
le galbanum « Helbona » a une mauvaise odeur et 
pourtant elle est comptée parmi les onze 
composants de l’encens. (guémra Kéritout 6b). 
Ainsi, lorsque les justes (tsadikim) et les non justes 
(réchaïm) jeûnent ensemble, cette association, 
confère une puissance d’efficacité à ce jeûne 
public : c’est une condition pour être exaucés. 

Aux Délices de la Torah 
 

 « Vous voici tous debout aujourd’hui devant 
Hachem, votre D. »   (29,9) 
Nous pouvons nous tenir devant D. si nous nous 
préoccupons que du jour présent. Rabbi Nahman 
de Breslev disait : « Hier et demain constitue la 
ruine de l’homme. Aujourd’hui, vous pouvez être 
dévoués à D.  mais vos hiers et vos demains vous 
ramènent en arrière. Nous avons en nous un yétser 
ara, une force destructive, dont le mode opératoire 
ne consiste pas exclusivement à nous inciter à 
commettre un péché. En effet, s’il parvient à 
paralyser quelqu’un et à l’empêcher d’avoir un 
comportement constructif, il aura alors atteint son 
objectif. Nous ne pouvons rien faire au sujet du 

passé et, en général, très peu en ce qui concerne le 
futur.Notre préoccupation pour le passé et le futur, 
qui nous dissuade de toute attitude constructive 
dans le présent, est donc une machination du yétser 
ara.Pour être avec D., nous devons nous concentrer 
sur aujourd’hui  …« aujourd’hui devant Hachem». 

 
רֹת תָּ לֹת ינוּוקאֱלֹ לַיה' הַנִסְּ הַנִגְּ נוּ וְּ נֵינוּ לָּ בָּ ת לַעֲשׂוֹת עוֹלָּם עַד וּלְּ  כָּל אֶּ

רֵי ה דִבְּ  )כט. כח(. הַזֹאת הַתוֹרָּ
« Ce qui est caché est à Hachem votre D.  Et ce qui 
est dévoilé est à nous et nos enfants, pour accomplir 
toutes les paroles de cette Torah» (29,28)  
 
Ce verset fait allusion au fait qu’il existe deux 
temps pour la venue du Machiah : le premier est le 
temps décidé par Hachem, qu’Il ne révèle à 
personne. Ainsi, le verset écrit : « Ce qui est caché 
est à Hachem votre D. », allusion au temps de la 
délivrance qui est caché et que personne ne peut 
connaître. Le deuxièmes temps est celui qui peut 
être déterminé par l’homme, s’il se comporte selon 
la Volonté Divine . Ce temps est en quelque sorte 
dévoilé, car il est entre nos mains. En effet, 
l’homme peut faire venir le Machiah chaque jour, 
s’il respecte les Mitsvot et s’affaire à l’étude de la 
Torah. Ainsi, le verset continue par : « ce qui est 
dévoilé », il existe un temps dévoilé et que l’on 
peut connaître. Ce temps appartient « à nous et nos 
enfants ». Et le verset conclut par : « pour 
accomplir toutes les paroles de cette Torah », car 
faire la volonté de Hachem est la condition 
permettant de précipiter la venue du Machiah, de 
la guéoula. 

 Ktav Sofer 

רוֹב כִי יךָ קָּ ר אֵלֶּ בָּ אֹד הַדָּ פִיךָ מְּ ךָ בְּ בְּ בָּ  )ל. יד(  לַעֲשׂתֹוֹ  וּבִלְּ
« Car la chose est très proche de toi, dans ta bouche 
et dans ton cœur pour l’accomplir »  (30,14)  
 
Selon le Ménorat HaMaor, il s’agit de la Téchouva 
qui est « très proche de toi », et de ses trois phases : 
 
 « Dans ta bouche» : qui doit reconnaître nos fautes 
et déclarer que nous les abandonnons. 
  
« Dans ton cœur » : qui doit être brisé par nos 
regrets d’avoir fauté  ;  
 
« Pour l’accomplir» : la sincérité de notre 
Téchouva doit se manifester dans nos actions, en 
ne retournant pas à nos mauvaises actions passées. 
 

 



יֶּה אִם צֵה נִדַחֲךָ יִהְּ יִם בִקְּ מָּ ם הַשָּ ךָ מִשָּ צְּ קַבֶּ  )ל. ד( הֹ' יְּ
« Si tu seras repoussé au bout du ciel, de là  Hachem 
ton D. te rassemblera » (30,4) 
 
Normalement on peut être repoussé au bout de la 
terre, ainsi que signifie d’être repoussé « au bout 
du ciel » ? En fait, même les Juifs les plus éloignés, 
qui commettent le plus de fautes, même dans leurs 
fautes peut se trouver une pointe de bonne 
intention. Ainsi par exemple, s’il vole dans les 
affaires, il peut souhaiter aider un pauvre avec cet 
argent, et ainsi de suite. Certes, cela n’est pas 
autorisé et le vol restera toujours répréhensible, 
mais malgré tout, c’est cette pointe positive qui le 
sauvera et qui permettra à Hachem de le récupérer. 
 
C’est ce que dit le verset : « Si tu seras repoussé » 
et éloigné de la Torah, commettant toutes les 
fautes du monde, seulement même dans cet 
éloignement peut se trouver « un bout de ciel », une 
pointe d’intention positive, pour le Ciel, pour 
Hachem. Alors, « De là Hachem ton D. te 
rassemblera » : Hachem se servira justement de ce 
« bout de Ciel » et de cette pointe de bien, pour te 
rassembler et te récupérer. 

Noam Mégadim 
 

ה אַהֲבָּ ת לְּ מֹעַ  יךָוקאֱלֹ ה' אֶּ קֹלוֹ  לִשְּ ה בְּ קָּ בְּ דָּ יךָ הוּא כִי בוֹ  וּלְּ ךְ חַיֶּּ אֹרֶּ  וְּ
יךָ  )ל.כ( יָּמֶּ

« Pour aimer Hachem ton D. pour écouter Sa voix 
et t’attacher à Lui, car il est ta vie et la longueur de 
tes jours «  (30,20)  
 
Par définition, aimer signifie s’attacher à l’objet de 
cet amour sans aucune considération égoïste. Or, 
comme c’est par l’étude de la Torah que l’on 
acquiert l’amour de D., cette étude doit se faire au 
nom de la Torah exclusivement (de façon 
désintéressée), et non pour le bénéfice que l’on 
peut en retirer. Celui qui étudie la Torah avec 
d’autres motivations n’aime pas la Torah : il 
s’aime lui-même  ! Il n’accédera donc jamais à 
l’amour de D 

 Maharal, guémara Nédarim (62a) 
 

Téchouva : 
ל ת יךָוקאֱלֹ ה' וּמָּ ךָ אֶּ בְּ בָּ ת לְּ אֶּ בַב וְּ ךָ לְּ עֶּ  זַרְּ

« Hachem, ton D., circoncira ton cœur et le cœur 
de ta descendance » (30,6) 
Les premières lettres des mots : « Ton cœur et le 
cœur » ( ת ךָ אֶּ בְּ בָּ ת לְּ אֶּ בַב וְּ לְּ ), forment le mot : « Elloul» 
 le mois où notre cœur s’éveille et aspire au ,(אלול)
repentir. Quant à leurs dernières lettres, elles 
forment le mot : « sera inscrit » (Tékatèv, תכתב), 
allusion à l’idée selon laquelle nous méritons, si 
nous nous repentons en Elloul, d’être « inscrits » 
pour une heureuse année. 

Aux délices de la Torah 

Celui qui fait Téchouva se sauve non seulement 
lui-même, mais en purifiant son âme, il sauve 
également toutes les générations à venir qui sont 
liées à son âme.Ainsi, sa Téchouva va en arrière 
pour corriger ses mauvais comportements, et en 
avant pour redresser la route vers le futur de ses 
enfants et des générations à venir. 

Sfat Emet 
 

Avant de créer le monde, Hachem visionna toute 
l’histoire future, jusqu’à la fin des temps, et créa le 
monde. Il vit donc aussi toutes les fautes qui 
allaient être commises et cela ne l’empêcha pas de 
créer le monde malgré tout. Ainsi, quelques soient 
ses fautes, tout homme ne doit pas désespérer mais 
plutôt se repentir. » 

Zéra Yaakov 
 

Halakha : Bien que nous avons l’habitude de 
sonner du chofar tout le mois de Eloul, après la 
prière du matin, la veille de Roch Hachana on ne 
sonnera pas, pour deux raisons : pour faire une 
différence entre les Tékiotes (sons) facultatives et 
les Tékiotes obligatoires, et aussi pour induire le 
yezer hara en erreur et lui faire croire que nous 
avons fini de sonner du chofar pour Roch Hachana 
et ainsi il s’arrêtera à nous inciter à fauter. 

Tiré du livre « Harat Olam » 
 

Dicton : 
Il est préférable de manger un morceau de pain et 
avoir la tranquillité, que de manger un bon repas 
avec des disputes. 

Mille Dictons 
 

 שבת שלום
 

יוצא לאור לרפואה שלימה של דינה בת מרים, רפאל יהודה בן 
מלכה, אליהו בן מרים, שלמה בן מרים, חיים אהרן לייב בן רבקה, 

, סשה שלום בן שמחה ג'וזת בת אליז, חיים בן סוזן סולטנה
זרע של קיימא לרינה בת זהרה אנריאת, מרים ברכה דבורה  רחל .

יעקב בן חוה.                              לעילוי נשמת:  בת מלכה ואריה
ג'ינט מסעודה בת ג'ולי יעל, שלמה בן מחה, דניאל בן רחל, רפאל 

 שלמה בן אסתר, חוה בת צביה, מיה בת רחל.
 

 


